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» aaeelBVJnVI t i ï l l K O i -

Not députés ont été quelque peu cho- i faire de bon. 

M,J4>B«, , ifcUA««t«iw..4'>Jc8«J. .**»'-
dent 4* U < Ligue de défend de I* regil " 

de «Ni », «IWUtltJUVlitl nota que non 

• t . lJ14eWieret m le rote qall n a 

M. Lalné est sans doute bien iuteo 
tioaaé. • nt trop {«UMonillement ioteV 

Q'ielleaeont In nomtrivntt w)ftl«tu»le«-'mm*.«nia M penne 
, quel de le désinvoltiiw de M. L»lnô. Maie ' »<•«. Inalre.. députa traie dote periit. les, £,QfB. f >K'' W « • " * " " " »*• 
1 Ils ont cru devoir négliger les singoliére» £J£° , u x .d- u l 1 ' ' * ' " ' " ' o n l D M P*'0 4 , M | « S président du t w u . - il eet toetitue' 
façon d'egir de ce monsieur, pour ne cou- «I"? „ , . . , , » , . „. . t **iJÎS"ii_t_____ 
.ldérer-a. h» intérêt, de. cultivateur». **%"•>"'L„*„. ' T Z . ' £ . . * £ . . . ^ ^ 
• * $ « . b » . bonne TOlo.,éd. . T J . n ' S y K . " l ^ n a * ^ ' ' ' ^ ^ ^ f t G & ' i j * 
H. Ulnéesl annihilée par.on incomtnen. N o i l , »j<>ot,roo, ^ ^ ^ r W w i | W . J i - . ' X . , ? . T l " i " .Sl'.ï'lJî1 . . 
«arable maladresse. C'est un incouseierit, faits an Prof ri, i'« aat-v-llls IrJj^eoaJ 

, mai3 daua un roqovement jettuM irttpor- repceT»qa.<, aucun membre delà "̂  

ê*#n*ri*uti 
resae dans la question des bouilleurs de 

aasrti a» gaatr. contre las privll 
Midi m aoUpea sino*re. 

• IMMaMMeant, l'ardeur sa aafflt 
. D U peur'faire réussir une campagne. H 

ieataaesicpeceux qu» la dirigent (aaaaot 
aaaaaar» il»àn»illl|i» , te tact et d'babl-

II ne Tant pas marcher au combal i 
l'aventnre, aa baétra captradee moulins 
* »asK, aaartar les pin* arnoieuees allian-
aaaa «4 tin* aor aes propres treopoe.. 
' 0%*H,pnnrt«ttt,eetrn'a«*«jrUl«é, 

ipU n'a. 4,4, tous leltouyfta,JBÏWiJ»»-
. iroaaenl entre taa mai os U piM sjaluis 
«tte Inl, »ntre les raains de* dértaaax 

"" ïfttrttournnt l*% JBsH»»»»i«*i-
I nos cultWat«va au profit de 

jataetteléwpalittqM. , . . . 
fi* M i » te tonte» te» personnes atli 

non» an ont parlé, et dont plusieurs sont 
an relations amicales avec loi, M. Latné 

• aucano das qualités 4a calme, 
, at da jngtmeut nécessaires 
run mouvement «asersérieei 

alà'tttà diguei.!! a'auftplacé. 
tp dans tous ses actes uns fon-

...heue IWcanfiftlté,^* il rem
plaça votarïlers'i'atSttoh Mile et réglemen
taire -par des1 démonstrations agitées et 

rteoaàs Uw iaj incident» 

Ml asasate la BMatreaja-

d dé* tuett liedr ireilnaf IWI an» asuon-

™eiaa»»l'aVae'ùn«*'Wlifre'tf1»<>rt8iil»e„ 
qni na pouvaient que compromettra la 
cause qu'a, pret,»nd»i| défendre. 

las IMtaaM «t l»»"S«Fip»"* »«,?ont »"" 
»ia te toi aawr aaaoawir leurs basses ran-

pi>nr 
que 

)•. „t., „ 

raaweigaaBa 

cnnes cont» M. I« Préfet du Notd. 

ùent, toute là m«n»aiM 
•aire. 

Georges ROBERT, 
nous adranss M. Laln*. 
refaaar rina^rt on. Mais 

noua préférons la n o r o l ire Inipartialrmaat 
afin que la publie pulaae juger en entière 
connaissance de canae : 

t a Pr»grii du Norâ ahtrebs a ma feadrorar 
aai>i>ia aareredt dernier, m-ii iaa atu^asa a » 
lâK-en' froid. 

Toaiafo a 11 ait ««• oa aaa <tarm«llotn .fia | s 
ilaej I rata»ar, c'a» «l ia eœeerniat la P«a<». Je 
proawle fo-mellement contra rafflnnitjon du Prg 

ataéa iapaia trsta 

<âpteàraa)4Î matin. II. I» ÏÏÎW. n^4a|a^twâi3.Ta'laai'tr ^ï* ,°î^î• • » 

Fort heureusement, toute 'la maafsjwa 
faVatiaitea le» haineoie» insinuations 
tehlOe>ea)B«,naaaurauî»lpréTaloircoatre 
la vérité das Mta. 

Cir;.le*ttiUl*TOlcl: 
UlMdi. M. U,U*3*P0»» à 1» PraTac-

tnt» «a» lettre aanoacsat 4 M. le Ptéfet 
14 «laite, *0W le a^»*fci4aiii mercredi, 
d'an» oaaégation d'«gricttt*ui;..rt se garde 
bien dataëter da la ma»ltesUHon proje
ta». Il annonça qu'il raTiéndra dans la 
jouniae praodre la réponse ; nuis il na 

M. 1* PiaaMsnt te Conaail, 

i 1 M. Lalné cj«rtl ne paarta 1» 

r que le samedi aoitsnt 
Et H. UIné at aaa ami» aa lirrent alore 

a u rtdleal»» Imautaolaa que non» aura» 
iiuHliléaa II» conspuent 1e préfet, le se
crétaire général.pois le ProtrtfttrScho, 
codaaaabias d'avoir imaré'la Data asnon-
çanTïë oaaart pour Haris da M. I» Pré
fet, ai»»M, douter dn grand crime qnlls 
conmaitalanL 

Eh t bien, noua la damandons i tous les 
miltiTataajra at>t4na»4». » toi» «M» 4ui 
n'ont eTaotra dteir «na le triomphe de 

Tant 1éfi«m« rare»4k)atfoii, at U aaaci 

aaV«a(|aa,ten»toatcala. U cocdulte 4a 
M. Laite» éléaorraotaataérieq»»? , 

Eat-c» une les pins «lme»»« eaneeaan-
aaa^^W camuunillienV jjas !»î»Vj/rUr 
paoatoaM.UPralsLdaKrenaatiaacau' 
limportanoadatamaiiifaataiioa prtteiée, 
da lai dire qu'il ne s'agissait paa aenle-
ment da la visite d'une délégation, maia 
da la vanna i Lille d'un grand nombre de 
coltiaatanra, at da «'entendre ave» 11! sur 

TwUlar 

„ _ TfiQrtt a bond* 
tonrnani de L'Ile. d«"ate le SS*ret/ du S«rd j ta-
au'â la Crêim fiu Nord, leaér teBt le» rom-nnale.. 
tlme aoiaUirânSaa dae latte» île. le rroçrt, m . 
tait aonrd. 1 M pelai »>.a le eeereia r, dn » dleai 

•a Tina a1, atifritaaaa ta'eerlvart le 1» "Metn-re : 
. Il pe-alt que 1* Proprtn reele rafraelalre e eesa 
conferenee ÏTaq .al) le m'en demanda la eaaaa.» 

Si l. eë«f»>aaee ara.t liée ta 1» I J'allai n>ol. 
Itrnnvar la aearétaira da la redact oa da Pro. 
uni me rénoadlt qu'il evalt trap de eoeie, que 
fota depaie 1S joara il avait de laterromaee 

u pnblie-tlon 'eeon fea Iletoo a» qsl intdraaeail 
entrement eee leetanre qoa lee boatueure de art. 

Jetai flaràme'qnarqa'an mederanteantaeLeaa, 
je vonlata aarte»! lut mont 
se saeaall p« inapam. qu 
peur moi maia pour aaa ceuei 

'praait «aatrer (<M la 
Ht, aa qnlajfti -e'eal-4 

tfrtfcira 

_ nottete »e renfermer iana de» dé-
cltrstion» aasgaaaatJnaal»». 4t. le Préfet 
avait baaoln, IWIII pouvoir conférer utile-
mant *»»c1a«il»l»gu»rTlea «grtonlteors, 
de*) «tjtfiirter »*e« 1» gouvernement. 

El i'«Xéaal»ineBt le lundi qn» V. Lalné 
prévient la pfatiiier magiatrst dn départa-
ment te a» visite pour le mercredi, sans 
s'ie»iu»ater 4e aonagrémeol, aaa»lui dira 
un met 4c limanrfeatstion organisée . 

Uéuaralemcnt. qaaud d»ux ptrsaanas 
doivent >yoir un? entrevue, elle», »» »Mt-
UKt'i'».*»»liiitji»rj)utlt*-V"us. M.Uûne 
rn»nt»»«"'a»tia*|K««^''«a»>nanl roeu». 
Iia»»l»»t'»n4»»rt|(>u« ajui.tttl} ton r. Je 
viaadiaé tel )anr, » tafla hatm, dit-il. 

AUaaà4a>atemûL 

.îESCiWdte'i, ? ^ ^ ^ 

vendredi ai» dépêche 4 I» Chambra 
a J'arrive, annonce-!-H. Rénniaaaaiaa dé
notée 4u Nord at dn Paavte-Oalaia alla 
^•fl»»t»»C»l»Wrt • 

Voici 1» note foi 

la plu 

lotit» h 

l U favUlat da la cot

ai. 4 

brlM 

au publie D M CI «ta 

arriMT •« rtooltkt pMa<jaain««p*r* da 
•pithi*» M da ' 

*j5iont-Jf«( q w M.TWIÛW, « • ! aal TMO p l io tn 
la lac « m >*M -t") **" u» " VMM. 

Taaitate • al t»'» • • ' • • • • M aa qta daa « a i t 
ooMiia t« Proçrti. noua Barioni aocort» fort m 
W M * ' • _ i l . » laaaa-al 

" , ' . r L a » - ^ i - . « . f t , r « . r * m de . dé. » • » < * " ' - « * ? _ » . î l T î L f " . ? ï î . attéauar — 
«tonte a anx Journaux dont on répudiait hier 

' v «m«nt 1» ooaoonre. . 
gh brea, aa^eeeaMdeadéalaratioaa nn*on 

rient *i« lire, aoaa na pouvons que poser la» 
aaaatlpne aolvantaa t M. Lelna : 

Pourquoi, é I soirée d* ht Prefaetnra, de 
vmmt ta perle de la rne Jaaqaemara-at*lép>t a-
t o t cité, autour de H. Laln» : t A bar I n 
lo'iinetletaal 

ÛsniQV'it »J. iJati* "'a**' » « ' » * » « ' » 
eattger une menifa- ation coalre l'ATcAo df» 

KteaAa, «atli vrai tfaa I» atema Lataé, 
«él rend «Viabrinint boroTjavt» ant rnvtMa 
^«atoa p v l s pwaaa loeaU. •» «oit t o a i e t e 
vt at I» psétWfri : aQoand atvae avo». basai a 
das ]oara»Jt»t»». aona las pajoas ? • 

Sa oa qui oaneenie la prétendue mauvaise 
volonté du Profrti, nou> lnvltoa< cotre 
trasacesnr à la prouver snerassMt qu» (M 
veavaaa tHéantlteks. 

grave qua oetui qu'il a la pré- de défense delà régi 
tention 4e djrigar, fl̂ rcaBacleneo peat pritlapaloedi 
Mair da» conséquences daaastrsusss. 

Nom l'avons dit, et aona ne saurions 
trop la répéter : la campagne contre le pri-
vilag* 4e» baailltnrs te e n «lire d'ex 
WmM,djj»enrté». Les dépotés du Midi 
aUsWmta^TaiitreaMal les abus 4ont 
prouvent depuis trop longtemps leur» dé
partement». Et la victoire ne pourra être 
obtenue — ai en l'obtient — que per nue 
concentration habilement opérée de loua 
Isa intérêt» opposée, aapayée aur un» 
«tlton BBéigluuij du gonvernenent an nom 
de la juatlee, 4a l'équité, et du grand prln-

4e l'égalité 4m citoyen» devant l'im-

A.u lieu de diviser le» forces du N'erd, 
U faut donc le» rallier et les unir. As lien 
da répudier de» concours, il taut aoceptar 
tons ceux qui s'offrent et se présentent. 
Au lieu de conspuer les journaux, U faut 
faire «ppel à lenr collaboration, s i efficace 
et ai puissante. Au lien de servir les hai
nes cléricale» contre M. le Préfet du Notd 
et centre H. tiibot, il faut s'assurer les 
précieuse» sympathies de ce» deux «mi
sants représentants dn gouvernement de 
i» République, dont le dévouement sux 
intérêts agricoles da Nord et dn Pas-d«-
Celais a'eat, il semble, affirmé, depaie de 
longues années, d'une façon plus ntile «t 
pins éclatante que celui de If. Lalné. 

Donc, trêve de récriminations t Ne pa
ralysons paa plua longtemps les efforts 
et lee bonnea volontés per des dissenti-
mante et des querelles qui auraient dû 
être évités. 

SI M. Laine a réellement te souci das 
Intérêts des cultivateurs, qu'il change de 
conduite, qu'il fasseœavred'union et non 
de division. Ou mieux encore, qu'il se sa-
oritta à là csuae qu il vent détendre. La 
'tache qu'il a assumée est trop lourde pour 
«en iMweéeienee. Qu'il laisse la place i 
de'TJnis calmes et 4 de plus Habiles. 

Ce qu'il faut voir avant tout, c'eatle 
but é ««teindre. Et on ne l'atteindra que 
1 là campagne est dirigée par des hom

mes sérieux et possédant l'amortté uéces-

paa la eanction 

'-tjairn 
l e l B«p»bliqu 

Hou» ri»auient tû-1 eiular 
aréaent' per le i.réei en' du coneaii. 

M. «e Trtvanaac. - Il faut ereer an a 
tedee ariUiairea BON. 1:I di eoefa 4» «ai 
m r M I . i . H tantTasulle ert.r n n . p f c 

nir noue voir poenj |aal» *• IWatemaSer etaa'priiaBeaJa» oMciara 

« e . g » préparât aaea " « - v v ,4*1,..,.. 
•»«r». K .. a » t l e > . l o l t e A ™or«aïle.ll»d~*>ainao. 

M. LadM preasod «a o»»r anraer» ras donr- a>B»»l; c'a*) Sot républtc >a- qaa i» •'«diee.e 
aanxaVM la même aane-fé» «ne vl-i-vla S-'l'tait waetat* que 1 forme r»>l*»tee spt «i 

. . » . . . . . . . . . r. ? cta a i ViranleoiMn 

i du Nord a 
,;-Ligue 

da U. le Préfet et las diputé 
Haie U a» sona coevtaet pua da «cbi 

prooidée eonUatr-i A ton» le» «étage» «t é la 
ptos élémaartair» eourtoiaL». 

L» otealatlqie o (alalle dn ramitaaaut 

décroleaence ooaateni», il n'ae «at pae raotoa 

le reariuaeneat « l l a i i t e de. la 
nvtane aaaée donae, aer 368.177 reereat il 
poréee, I;I? illettrée e-ulemeut, soit 31 pour 
10.000 aa lieu da 6U ehel nqua. ' 

Ce qua lea cqnra eoelairee.ae paeereat r»a 
lieer. la lo militaire pourrait l'obteair. Il anl-
llult t appliqua» U lot da 1873 aur Is recr». 
tameat et de n accorder ancon» dtapana» anx 
bommea ne possédant paa uae tnetruetion 
•nfti-anta. . „. - , a>l 

N O S 

DÉPÊCHES 
A'«r»ic« ÊfétM télé. 

NiM* i« S ÎMra 

La "4-tnt» est outerlf ft un«.tnor«,souf (i priât-
me» -I»' vj. Bri-aon, pWaidnt. J9 

I \ C I I I K \ T '". » . 
M. d» «Wnia - J'-i une r<nrH«:»t̂ if à tklM 
i p n A »TBHI. VOfflneln'* paa reni-atn.» \m 
l'olaïqiMi'aiMrMaaeahari U. tivbla . 

itssr-M. de Bfruia 

- Vouti n'ajouterez jtyo. 

- V o a a l K ' ^ 1 «1''M«f.a«r. 
'6C »IT*I' t* | f M loirilDl 
S ! HtM, j * di-af «na le 

di-aidua 
i praaiLai c 

d t Barnla. - J« nlailtl«nlv tï a/a f -i dit 
- . t a * qua ja mainllasa Irt pntitW ^i* JV 
•vdT«a«*M A M. O >blat at dont la Munml tffitrtel 
m fait p | irwntirtn. • 

M. lernattetoat - Ltntu»itMtvrioë. 

Les victimes du chômage 
U. Gauthiew d* a » c n f . — J'ai llmiaaar d« 

déposer una orotxiaiitoa aa loi pOa|r ^ntmHi' l< 
-* nia l'urgeocê tandanl 4 ouTrlr «u miTittèr 

.'(•rouf an eré il -1è 'eui mHHona na IHmn 
•nnir m alla «a i r ic t im- d'> l'iflmfcm. C«i. 
i« «er.it d Btrib'ièe <ux bu/Xin dablaofiJ 

« M n 'I'UD fa.Tar axra'liai 
•• t*a U t - M i M eatv-i •> 

natadltM. Juatiflcot ataifl-aïaiMol Mita propo-
UaMU 
M. Oftatuid. - C.a n'eal p ' i asaai. dttix mil-
n i ( B m ( t T*-Ï. .O 
11. OaMjthlair dé Clir«v. — Nftai o« tommta 
l, mil>tornairaa. 
H. aafloavrd. — It l 'r • paa Ici da mllUoHai-

M. U "'y » «mém ddpofdt, 
H. Blbot. prdaidtnt n con'.«U, — La famiw 

H. L«ei«nll<r aonMlUt h propoattfon, da-
•aod« â a la diatribu ion proOU «uontriara da* 

lAdotari «-t dat-wadia, U.TtMWûiU mm-
' •'«ttampi qua U misera an-
la ChâDibrn avait inaaril vingt 

«lllions au budjnt au liai d' odemniaar cooaUm-
t da gros eantvatHM péanr las oraf M qui o'eat 
t jimnii aeltt*. Tous vous moqaai «M OU-

nia qua vous qui 
. ihqaaa. 

- Cttoyaos, nous avons » noa-

Kh bien i la gonvarnaanl ne doit frrt là èa* 
our noasAconler ataïaauUr les deetatoée o * la 

e devrait pas parler, car knqa'il 
las se tu des ordres. 

. IOI là GlWBBsar* «• 
_. .t votera la dissmeioa leaai 

l,'nr(-»oce, mise at» voli, est d4clâri«. 
M. 1* prisldeat - Je OttU .sux vda U issui 

Bon iimn*.iflite. y 
M Gavma-tl. —> La Ch'mbre n'eit paa <o oom-

Â U m-JoHt* m\r 99% «yoHrcMAre 
l« IB <s-r 4 T S - o i a e r s . <st stl-raist 
• mn IvnnéellaiCv eart 't+p%miê*é*r' 

La prono-.ttoo d« M. rHtilhi*f'tf»Sla|Tiy 
«at renvoyée i la oominlsi>loQ du bt*elt*i. 

BUDGET DE U GUERRE 
Discours de M. de Trévsaeuc 

M d» lVéveiseec. — Depaie ï-frO, ee n Vt q 

^ o , , . V , r . , Û ï r . ' ^ U b r . \ - 4 î . - ! S 5 

lC^rJ.-?.TÏT-iY"'rf:ui-TiT»V.! 

pourrleirr.indrt pourla Ft»p.iW!qui. 
H-aTabarea - avat vetra soviaaaadaeaHI 1 

av-iat tauioare «U ballae, 
l i . 0 0 i u . n l . - aV I» R «im.jlo. 

PSTWX m M. mm 
M .Taltt» OoaJ n demanda s'il ett rr 1 4->e 

UH«til.»teni'is fereWi en migteitie «ie.it besoin, 
pi»<r hautilia-eas, d'an t'svmil apassi.! 

pe«*e te 8 (r. à 9 fr. BO par paire. 
L'orslaur eM partUao de la fseooalilutioii des 

aUliers rt^msaiatree a i i tee a»at emploi de ' 
main fréavra civile, mais il se borne, pour le i 
ment, i demsnder au ministre de la guerre d» 
prendiprdÉB mesures pour Taire ceeaar l u ab 
a i e t a l a . (Tris biea.) 

M. 1* aslatetre d e l à « a e r r e . — Le minialt! 
etiidis ta q eation. Je répondrai pl is p rticuUêi 
ment aor le cbspi're 34. )Trs*Wao. i 

Sbcours de ïl Berte&u 
. " . ^ « i j i . iedéelarfl o&rtisin le 1. rtd««ti„ 
di>tervrum<litalraan iWflsnt p9r.r tn> . Mais 
•vattfeM il fa-rt pertev remeie an àum^r qui 
provatM da la ttdperdllier de ane-slTeetifa. On sont 
U» bottaleë fui m «ont pss dene le teagT 4 la e» 
seiDa,oe> •.ana le prolvosemaait delà cieerae. 

i « direlopperneat des services parullee étouffe 
I propremtnt dit. L u abus 

li ratit Modifier l'onanifatioQ des services 
.rtrt reâortee ' 

red" 

i. Il faet que le * 
1 da liais 1 

eâartee 4 orgtnfaoi 
letvleea aetiliairei 

TrUblM. l 
- r -^tU4«n«oma3iaa>0D ui 

'4'olutigp mviisat le aùaif.t^ ue II 
loujn^ilie nu ÇarJa^^tuQ projet dalo 
«nt rorg Dtsdtioa des services a niliair#i. 
Irer lea seriices intérieurs des unité-, les 

serneM réflmdnlaires «i leà~serviote eatraord 
• •lias. (Applau lhaea.*m» t « ^ c W ) . 

Discours de M. Jules Roche 
H .Tfclee Bêcha, rapporteur.'— «Joaud le boa-

«et de le ( u e m s *t««lisouU en» iUeaMf ee, c'est 
lonjosM «a eo^sidérao* l'arasé» af—naasa que 
lVejwm-iiAbedjcat^lléfasL i 4444M tour Bous 
avona le d»v«i>lr de t*ut .l'eiaiten des fosa Us , Q 
ire8iaeaqi|»0ia.çoricer*«. Tn^d 'a ioM. l fAn| 
éf irfer» qam loti BnanciAr-. 0 s ermt gSoérp]»-

s dépeinte plrnr,- bour s 

™Z*^B*1*\*«: 
uconui.ant4inuel- wt co 

Mit pas rberohe- «oismefit 
*»r \* iierrasBrcc» ris* eff«elffK 

seffeetife, iYe*t 
» de la guêtre combattait..14 loi 

u* qua laprtVoM'Dt 
" ts loi allemaarde 

4ee msdifleai 
atècle. CetU loi > 

total, et elle 

de 190 bommea, de pal», de 150 bon 
s rie pied déftnarr 

p-ii 

» hier AM vjde^ at 4 nerli 

peur h faire Lteeei 
lr rj fsir s entrer 100 
r la dernière.ela*ee 
1 4 faire irroptioa) s il 
i -rmee wt leetisée 1 
rlaauiUcesaooqti.Bes 

L« bu a * l'AllevtSRQe a ̂ o à plvi c'eat J'avoii 
une année destinée • prendr- rfnt.ia'fve. Tout le 
monde1 en Baroi» désire la pa 1, unsia on ne peut 
fermer lee y-ex ier la volonté dOet fslt nieave 
l'Atlemidna loceqii'eile dit ; Ce qaùl aoes Jatt c'est 
p su'ra l ' t iaaa iv t . On oe s»s»e de rnpoeler «un 
A lie m an e q >e l'éJérnent aeriusniqu* compte pour 
a «bmnepar «nais compost loi dl la P-nra 
el IH« sauvée:r§ dn Ibistoira conatlfaent en oorrs 
1e doc r De qui -tl -iw '» politique dans louUi l«a 
flrcomrt«tio-t ( frée bleu t) 

K. • leve-et - Pinanst («soi i. 
M. JalaeBa>Cavacott mu* lit pendant oa'empa 
. ufé* .a-il d'efforts »«.)«npii.Ji («u, TD r quelle 
Plusieureaaernbree — K*pd««i-vo!ii. 

V i r e I.HCIDaUfTK 
Ii'orlle'r éccapte une suspension da tésnee. 
Pr.rtmrtqiie le wn'r» tout entier applaudit vl-
jiireifs-fteo .'lé îeagietrtl dteaonrt rt-t M. Jules 

Rneh-, keVrélaltatet». irha i*«.iét, crteat : P^nsmal 
H M. Eontaeet. Clueeret. rasarot aa font re 
irqtior per la vivacité de leur* mterrupliena. 
H. Rotsanet Crie Voui avet ruiné les pelila 
immwfi»JUs, -
M. JuIeeRooee. — V»nei ootie ai porter raj 
:ensaiioM i U tribune. Voue êtes m parti de 

uu-at . (SoBtinne àihigltar.'I.c..» » 
situ quVadwyent 4é te « t m w r « Vos* «t«» 
venue déM tè« feargons de fétreogerf 

Lagétbce étult dr\ii SQipeDflQfl lomaufl cet 
cideMlTOtdltUfjTix l'est prodttR et M. Bris-
ID a déelaré qa'il nt Qgareralt pas aa comp. 
rrindu officiel. 
Le R-tnce ekt r'prlie & 5 b. 05. 
M.J0I4.S Soche coatiaue sot» dltreours. 

Suite du discours de M. Roche 
. JeUee Boche etsmiue le qu-stirn de nos 

effeciils aa double point de tu« lééal al réel. (7est 
un iKiradoie de soutenir que la |i<i organitiu de 

forças militaires en Prsaee. On e déterminé de-t 
-h tT-ea aa aawnone desquels aa M peovajt paa 
devcendre deea 1» <aa>â ajWaa> d a t l* IVecadron 
dan* la bitterie. 

U loi l é HantM elle-aéesee n» eenvatt saodifler 
l'orgaeéeetlrte wUtelre. (lo'enmpuoeB é gboebei. 

KsUoeédirp qee I» Cfeeiubre « a paele droit 
l. modiOei lea affsetife» Nil eseeftt. 

La loi a esBleraeol co«« d»^ que l'uni «rtaO'-e 
is La camp.»!'ion |de- ftnités i"arai»e énurtele 
aue. t{ e]l* diTSi «f e wo IBlV. elle ne pcnvit 
14 -t que p*f une dl'.pb-i'ioa écritedtns "a loi de 
ntt.neae.all-Mveat ( t es bief). 

f «droit bedffét.lre de le Cuambre est entier. 
,r., .a.ie-4e.^alse. is ÇbaabN veut aïonfler ina 
-HWtfe U /eu, qeeile réeetve daea eue dtepoei 
1, n UfiaiaMva «1 n* laaee pes déeouier cete me* 

iÛcaUund'es» ai copie diapoeitioatle chiffres (1res 

"": « - 'Jakosaw-to t»*-* -* , 
«irejav» 

«es la lajMUniaf aaa noe II r»»ti 

eeosla» lolar aaanmaat qaa par noe reeeoarse» I H. JaMa Bal le , trie >ar|xt|U, rtpoa» •"•»»» 
lliaiiaiaiae, Cala l e» « u i a l l e ».IXW e i a r — 

L'aaeemble Je aoa effertita aona las <tral 
devra.t,4enc fitre da t i l ' 0 0 bommae en c 
ton I. s ï l i i J o en etl-ll alael » Pie «u taul/L'el- ' » l'eatrsma gauelie daa demeure 
actif nr-t ptéeen' e-t defale <tian f Ha a> le aaa. ' eaalre al a draete daa applaa laeaaaaaaaanaaia. 

dermerle de 4M 100 homeaes preeenta. t a alml- i g a » ! aa mllae Se tumel'e a» a l n i n *'*n\ 
nnent n totel d.i thiïra dae Imapee Se l'*tjave « . . „ Knaanaa ~ a i i™.7Taf X Z 
delaTuniaie on e rtre eneb ff-e de elO.etfieefl- " ^ Kooaaat aa désignant tLymm faea «aa «le.Ktl 

— .....«. • « » • « • • « • « » * • • . - - . — ,u 
an t-raneene «ont pee loala I erraee. - v a » * a a 1 ' M . . . 
AUem-aae.faadejii lae raca- aei, taaellect h latent |. " " * 
sont deTia .W I, I M I Ï aiaetii ee >l oa. el dme - » . 

'iraragnieBBep-adttaariie^ aïi» aai dm dt% 
e. q u a *»aalitato„e> al iène l f i /n«'eea 
nmptle aeaeaea aoae alla» aekeauoleet 

1 JÎ:|enipiine Boelie : 

lea 4nhe«autt - VoiU iv îaatedal» avJexUJ; 

néeeeeiia leujel **œviï'* * ^î~£^smi3iiâil (kwandé 
188."» es créait. n*ceaè^i«a"po"iîrttl,irptei,u Wi'ioO )' 
bommi'e. et *u meia 'a ,u n le même nttunitre Je i 
S guerre abandonna la qu .ntlté d'homme- aéeee-
éakos pour re^ltper le nombre da miilioa éestlaéa | , 
4 éa.iiibrerlM bidgel. 

Klibien I ce n'eat pas a*eo lee économies 
servie-eda 1* d^hDai. o«uo r*i> qu'on eqwbt.es ui C ( n i 

b-dg-t pas i lu» qu'oa ae l*iqeilltif« ***• Jaa éco- i mtrt 
nom es sar la in-'a publique. Le précédent min a- t ] | ; 
ire de U g lei'ro é*4it p-e«cj>t le renvoi antiepé de 

4 l'mcldeof. are 

_ ••! 1 I 1 S J M . W 
• * l nBÉ^iar 

* Br(-ion ae cwvfe déalerautl 
Tu.iaiMenwi-eont ieo»è 

U ! ^ e l e c .lrao r-maéenii aussJSat, 
• l a» li^ureUle. MaaV. IJaé« la iOw 
•Aeasprêt* à an vaeàr asi Mie*,'Lee 

htiiesier, \e* eéptrenir 1nfl« toit mrr**^| 
l'ordre et k U repliée tont ert ftft*\4T^" 

J»*-tiet tnala [ On écoute et l'on ap^l.udit i, été reppit-ee 

et applaudi le 

AlIema^nVire « l;ïi OÛO'auua-'ufflc'uri e'ea,oi 
presque IÛIM pngsgéi, coooaii^snt par eornéqueot 
les bommea de plnele ira c'ae-iei. En France, le 

" et capoteat est de beau-
soot rer>gvfrés. 

aatra^euearaerae-.TJeWaanaen) f*wt-tl t,»enpsaol-
delesoism orgwUép.qu^a,»»*»!wua«en.«mbl« 
«ou.la m.indaUaraaJlUiers.Ilaafaul pia»]irée 
avo r ait es IffTU une attaée d* aoldati ntinqnant 
et réKiriitas, que noua artivHons 4 gyoit ne» ar-
m*e de léeervlstee manrrusnt oteaot-tats. 

It t# fait pas oublier T l'une cierre a-ellisoreeae 
aoem ieteoiavai* dee stcr!tlee»>i tut-etnant loarda 
que les q laïques millions qu'il faaMeW6B.*H e<M-
que année eu plu > fc ia.e^fsn>e aattonale. 

. J'raace oui a Joanû 4 la voll-

il fan que n Frmee »o.i sûre 
l'intégrité de son terrltofre.' 
1 eepétencee eoete sent pertaleee, 4 

eonriition dV-tre aaees forte pour coaaer*nr notre 
liberté e* attendra le )oer où nous verront la jaa-

Discours de U. Civaiguac 
M. c»TBignac. — O'spréa 41. Jule* Boche, 

l'A' 'fin gne a ,r it la eapénorné parce ui'-lle a 
sMiréle B J M N S M I a)es srftoeiilsa. Sa eoaslaalon 

«eue da mi 1er. Je ne saurai s E'̂ ccopler. 
L'orateer rappelle te elte la re dû général Ver-

cier aur Isa conse-ta ia. réeiaioo. Anieurd'ltui la 
tuWu>«.Mt«M4t>ctwiaiK eeirs le sj-ttéma de la 

t̂KfltniTé. %^AtUtÎ& A »M 
le cro- «aeiaif f«H vam ta. Ibéorieedetr — " 

tifs de pati da l'éJlaai gne et de ha .t%wcMft»fjé»* 
(end que las ehitTraa aur l*>«quela - e W d ^ h M M . 

i a « a * e : h diKreese pe*a) « n 
a> 10 Op» eeivvon. Péeart de r .̂OW Wo*i*sBtj, 

il 7 a dea cjtuponaaiioos donf M^ftlmt 
i*> 1». parlé. l.'Atlsswgn. g a Q ( ^ l e 

l'effectif. 
H faut i u « M r qaellr,* eersêMl Jee ^ a ^ M a V 

tiq.ua gtiaér;ile 

des no-iehr-s. Mai: 

e «fleettf d« paix »•• de .100.001) notrmea. Notre 

L j j i r de la mobili 

La seauoaeaélavée 47 beu e« 15. 

Ptiysionorait? de la sêuee 
Apr'a de longuaa béaiti tiun. la Chambre e au 

rimé lee eéencre da matin qui p >siilvem-nt ne 
aieaient pas reaattea, et déei té H re*eaehs de se 

réunir unehenre plus tel l'aprrte-midi. Vouscroysi 
peu'-4tra q >e las dépatée aatqnele irn amour 
eiaçéra «e I «dradon faisait négl ger les tnatineaa 
par le m en ta 1res ont senit son talo s'éveiller en aui 

le inenrnuet qu'ils sont venuaen foule aaale 

t peu de goût Q telle erreur e-l U votre. S'il 
)UT quitter à l'aabe aai-eiate U 

leiiae.nosboaorablae n'en ont paa davantage pour 
brûler en avaient iear eifé. i . e e p i e i s e 
sneiaila ont saroier lenement letr i « i t varie 
a Ivant d'un air distrait les méandres de fumée 

bleuâtre qui l'échappaient de ie ir dgara et j.i»-
qu'à troia heures on a encore perlé devant lee ban-

C'est ainsi que le eorutio »ur l'urgence motivé 
per IL Qaothler de Clagny en faveur de M de
mande de cfedit a amené 478 votante alors qu'il 

ait paa M députée dans la «aile. On s'A ilt 
pvnenco-e en nombre eruanJ la diacussion 

du budget de la guene fut repnf . 

Les troia ptemiera dtseours proaMeésauiour-
d'htti n'ont Sri reste qu'une importance relative. 
U. de Tieveoeue, un ancien offleer ayant passé 
«r l'éeolé de guerre, a éprouvé le besoin dé faire 
1 proeéa dae -ervieee d'é**u-n»sjor soiqnala il a 
ppHrttmn. U. Ooujcm. avocat de aoa métier, eet 
mn-échiner t rét»bMaeament d n ateliers Ngl-

mentafrea et M, Ber*eenx. agent de change M a o 
e. eet tenu plaider en faveir du service de 

uia le parole a été donnée s e rapporteur. C'est 
noraeau «ailbret de le journée- M. Jules Roche. 
eaamerTsillauae palsainee de travail* avea aa 
s (Hnllé d'aealmilititHt, a rédigé w le budget 
rnport dee pWa resajatqneblte et lee dt-*Up-
•entseaj'Ha donnés 4 It t.tbdtae ont brodait 
, -Ive (mpreeeton sur ta Chambre 
fn a téeouté "Sens en «Hehee ffel rettli v-rra't 

ïrojMar Isa âsphndlMeaeVJtaJtiiquiiu moment rù 

Ps-istéilm 

interrnotioai biacorm-M 
h* m i poudres. Ta-s I 

bout, invat-tivarent H. Jntet Roche que K ftaebe 
enlrén appla idiseatstt 4 tout rompre. Et «éjt le 

r.r qni avait demandé 4 te reposer de/wn-
d-grea de la tr bnne lorsque MM. Claae 

re*. C-Tjtant ar Faberot loi ont lancé an plein 
aa«ia île neuveUea iaie»rea. 

ee quelejue 

1 41* (TtbeMet 

P 1-, 1 revit-nt, BSIS ronr sorti-- de 1" 
•a o lige de "ager ie beae oeeupé par 1 
HafM et te lejanlb reprend 4e , la* beUe 

liée de cette meaure et 
t paa abunf, 
ce que M. Cava^nae examinera 

proi haine séance. 
'n applaudit et la séante rst levée « ? h 

aeee dana dftaaaw 

Pr^dtvntA-VAW: taritlemal-Xaexooer 
Le *v*aaee eat rwverle é a h. (aV -
t e Héa t adepte aa projet d"-ifiér#t innaL •*" 

V a l i d a U o n d 'éJ^t ion 
S f t» reajamaétt.-*». t M g r w g C T d. W. 

Te ssareod de Bort. dan* la Hâ Oe-Ttei»*»*, «at va* 
Méé. . J.. n r(" t 

Les obligations mUftaire* ém 
membrea du ParUtnaot _ 

ïordndi jnur agnelle ensuite la de «tare 
d'Iib*-*' on air la nripo^tto» da' M ' aTaaagpb 
Fabra aur les obug tiuna milita use dea aaatsasasW 

Sur fartide 3 M. DaJpeoh ée-uda teeéMMa 
M. Depeeh - Ja laeaa-ée qee till i W l 

* eervwa auliteife t-aeMsata dans ht | ' 
>it aheteUw, ancttoe s 
1 priatlpe de Tantinan 
llanoadur^^ 

} toutes lae halles hrevtï 
vea Ma niants. 

af- Floquet - T-éé*bien. saaafl 
M. J eepti ffabre, rsppur eur, combat l'aaMaV 

dément : . £ . . » , :.-•*»* 
M- Delpech. — Voua aouleast la theee éta aéatr 

tio uni « . 
M. Joseph Vmbra. - Von. e>at la théah *e h 

„•*• entame l̂ eijasaéa ppeie r»M*a>aaiaaiee 
M. Del,« h <iui *-t rapou âé * une forte majo-m. 

U lui cet »do^i*. 

Lea abattoirs publia» ., 
L'ordre di joirappelle Udeotieme di t i" 

aur la ppopoet ion de toi mut iveee t %Dé, 

t être portée 1 
ntairfl. . aaarveillaoMt) 

1 projet d esian, « M l . _. 
îniidp.hias ; Je- *v. 
lolre X e • 

tssa j^nf^ lMnr . - . 'JbTei ja js f ta 
d tendri 

ita municip 
U. Brame, 

rojet qni isnJrait a (avoiiser djU 

Le contrr-proj 

te' lr on m -
m, dtt-ll, ae-

. 'klaali Ja*«a 
f T,e ea-BtTaVdPO 
nma le» ail satlal 

M. RAYNAL 
E t lapai O i n v c i i l l t i n » ) 
Pari , 4 mare. — T 

metradsetrae.nl •tire, a«Mint»a*neer 
«'«neraeu . ar Lea • e e M M C ë . 

TUï,?r 

lee allegsuoea Kmanlaea I k 
1» Chaasbre per H. /eordet «nr 
tlon dee lerraloe a l l i naliae 1 
truetlon aVeae oean «aoa le e 
ttae » Boroeama 

La Mlnlatre dea Travaux artM 
nue la Compagnie daa charaatea « »eH avjalal., 
ee lUTî, quinte nactares. o» terrain i Bor-
deaui, dans le quartier de la Ba.l 'dej 
couatretr» nn» n a — « U 

paa été don n * mite A ce 
parce qoe l'Etat, dane ti 
* «et entendu pour atUlaar t 
ie Sainuieaa 

rriana,aâif tte-J 4 m i t 
gnle d'Ôrtêaie m DMttftat aa , 
rectae BoHeaux et Parte at re*di... 
facile lea néffootatioiu «ail allait t 
TUA dée coDTantione. 

Le ministre deg travanx Tinbliea h ajoeja* 

» « a e q p l ^ i l iei m. .eeviT 
d»e»»e.l eaaanM. 

lawàîî îe» liTaanal «» ta Q 

oelat» aboee a dire vaae. a o u a | . , - „ , „ > „ , «aanatr tTla lvaMa.. Oa a l fi, 
-'-' r.ar«a sa'eaa an — 

• M dl 11> 
donna ealta » ee 

e'Miev.oW evw ni r>a «ni 
pale na lover ealeal» aer le nombre «ne *aV 
terv». Oe lever «ni Meft e e »0O,0W tr. pan-

�er.it
li.00iu.nl
�ie.it
eqwbt.es
tiq.ua
metradsetrae.nl

